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«sjgaatpesaa f a i l l é i i i i . * pi«alejale. La 
régla, arnrtl», M pourra, pus p l u aji'enjonr, 
dWB, areïeet 'eVa h propriétaire, ' ««.ta « H 
posufa saereeelley lea aborda de ea propriété art 
aorprasdra la fraude. 

L'intpit du portes et fanttni 
latin le budget «at ooraplélé par la sup­

pression da l'impôt des portes et dea fen'trea, 
•••iMaifclliiiliieal par « M I n t «prisait 
uuaa-aprja ptopuW li»»lor«,Htle.. 

Il M A L Dois À PARIS 
. Puis , 18 mai. - lA ministre de la mar ne, 

l'amiral Rieunlsr, offrira ftiardi un dinar ea 
l'honneur da général Doid*. 

i *ft»em«it *B 
dîner qui aura Heu mercredi an rainlM'.ére de 

" &5ff ionaar«n1o vieiteco malin au mi-
«Wrt-^e la marine, ù. M. Delcassé, sous-
MCrtUtre d'Elat nux coion us, à M. On. 
TOffuy, pTta'dent du coaseil cl enfin à M. 
Bardeau VtUÏ, feh qualUA de ministère da la 
marras, c.-tnnu nu colonel Doid s U lionduilu 
des opérations su ItafcomeV. . , 

C'est M. Burd'-au qui a uo:uuiâ le colonel 
Doldsou grade dégénéra). 

Le Binerai Djdds a rendn ensuite visite 
A l'amiral Meunier nu niiuîsl$re!de la marine. 
Ita se sont entretenu pré* d'une heure. Le 
yênéraleta.t en c vil. 

Ensuite il a \u ôgilenient l'amiral C-e/vaL». 
/.egin^ral a ira «-neire plusieurs couler., nce-s 
••veccej amiraux car rorganiaaUou.ii* bps 
pauaabijQi au gjlf" le lîeuin n'est ..a* tasçs* 
ÎTretéi et dût 1d.re avec le concour* du mi-
H'*ta9ra de U guerre et l'a-Iiiiiu V:MUQ3 <i<:à 
c4lob|JP. Il cJp.oLaWe^uclwv^o^raitWdds 
repTfjdri lues tro'.a moiMe cjmii^adem»»A.. 
•iipMfî'ar eîe nos élab:iv "im-..t- du ^ U I Q , 
dau^licolouf-l Laud net eu e*i, comme « J e 

La récept:nn à L'Ktvale, qui devait avoir 
leu û .-i heures ;\ ôtÔ con!r»ini«ndie. Cette 
rifçepUon est reniUe S une daU <jui ne»t pas 
encore fixé . _ 

•aWsàerîrïs 
deC>rn»n,dau*ie<04«; 
M. LionelBoye/St dan»«a l/e 

'J A s u i t w t t , «aM.Ar« , 
leurs peintres • A a i r e s , «a 
oui wii maitra ~fe—raup 4s • . 
a> vie d m é a i e n t p e t i t s eatVeu.* 

D'un pineeau énergique, rude parfois, 1 
( irauejaMtis montre Je> Dtfhntei 
foste, qufttag le vfiR C ^ 
colline : hommes, feront", enfant! prêtre* 

pojvone pu abdiquer nos pr< 
itiment.lB dAféranca eiagére.' 

tihaaOtre. l/axpéeUUea 4u iHeàmOmy Ml 14 pour 
aaiu proiivtr qu'on 

ftBSP 

H. Terrier i>iiiiigu>e4 t^nmèia: - Les 
;iro!ti<iem 4u-Hontéit - imp 

Tmii détenus politiques grapés 
ÏQÏ . lVnjean, Zsvaco al lniray, détenu* 

pour l'ail * poliiique.i ;\ Se)ii.i*-lJéUgie, oui elé 
Mfnis *-n libelle sot aprèa-imai i ci'.q lieures 

LE PROCÈS STRAUSS 
Pai i i , W mal. — Le verdict n'a été rendu 

q*'tp;èi 'teux h»')rpsditrnilin.. 
'1ÏM. Ga=tcn M ry ,t Hittot, àcU Libre 

Parole, ont été ne [Uittés, nt M. S!r*uss COB-
damné m 4''p»ns en CP qui If» concerne. 

Pair enntre, M. Ba<ime a ete condamné \U 
* T i # d e ir.9traii>a al.OT-0 -rmc* d'amende, 
1 franc de iiommap ,a-mt*:ê;s tt à cinq in­
sertions iw pouvant pas déparier WO tr.; 11 a 
été en onlre condaeaà aux Iraie. 

,ENCORE UN DÉMENTI 
' paris, 13 mai. - La Libre Parole a annonce 

en matin queM.Itevelle. jniniBlrttdeaetlairea 
etrtngAres avait donni e i eMru..-,4<m à 1» 

LlfUL __ 
Celle information **t forwl l enr Lt ai 

mentic. _ _ _ _ ^ 

LES GRÈVES 
l ies cochera de fiacre 

Paris, 13 mat. — Les cochers, réunis ai 
nombre de 400Ô a la Bourse du tiavail, o n 
•téeïdfl de se mrttre en grève a^rès le Grand 
Prix s'ils n'étainat #as encore pourvue dr 
compteur horo-kilométritjuc, 

Faits divers Télégraphiques 

TROIS PERSONNES MORTES D A N S 
L Ï 8 F L A M M E S . Meta, 13 m«i. - Caue 
nuit, \ trots Imurfs dji aiaUrL Je feu a prit 
<i»n« uue maiîon do ]e-WP(t'r«i l i« . T r » 
iPersonoea ont p^H ciaua le» fî^ujulrs. Ea oit 
tre, une l.unnie b','st tuée en sautnnt dAi t!ti 
<Itil*mfl ôtnge. 

Nouvelles Étrangères 

Laprétcndueabïcatimde Victoria 

riqnp, qna la reine d'An^lvt'Yra* songe A a 

3i<er, hinsi quo le p>eten(iaieBt cert»' 
t?pèches pnriculiéres ncriv^*s hbr eot 

Parla et qn« pluei*-urs 4^ « e s ^BrW+r«« 
r< produites. . * rf / 

>stime :\ l%.mbasa,ide que cetta nouveUe 

but quelques coups de baurie. 

SÉNAT 
La séance eut ooverte 4 2 h. 0i<>. sooa Isprtsi-

dense 4s H. CheUeaMl'Laoonr. 
1 o Sénat edop'e plu-ieurs proje's portant oa-

Tfatura et anaalabon de erediw au mmiaiprc de 
l'Iaslruatiao publique al duabeauiaartn. 

L'organisation 'coloniale 
L'ordre du Jour appelle la deuxième detioemtion 

anr la pKpoaltton de loi reht ve ans modiltcations 
i introduire dam l'org <n(mtioti folonial?. 

H Dupuy, pié ident du conseil. — je ne veix 
pourle moment a;t sisriptw M nitleuieniu qui 

produit entre le gouvernement at k 

fâvèës'efleonveque, J'aurais répondu avec 

lemsnt (Approbation uonnioM.) 
.Ji dlseusaion générale est cloae. 
•L Dnporj.pmlilenl dneonseil, prend la pa-

rois •avl'ailiete ter (rUiUehement des colomei 
ie.) 

Un asttsin emasare 4e dépatea ont propose der-
nltrnailS' U dsHtton d'u» miniatiae dai èotogiea 
L'opinion du SAual «arable *tre 4e lea rattacher à 
la marine. Ce a'ert pua l'opinJoa du csnverne-

Cte t̂ aeaeerO'atrea d'Etat n'Ont aucune respon-
•ablltU et ne peuvent faire grand'choee. Devenu» 
• S ^ f c t t W S f f ' h W I "'" " ^ ' ^ ^ " I c h . ^ .ne . l l l eas t 

J'ai Ait devant la Chambre que le gonverufuisot les, sans ain^ienr, mais auaei sans char-
avalt le drort 4e erter un mlnietAre ; je le ripete laUnieme. 
W ^ • » q » ^ ^ ^ d ; o ^ t ^ B

| ^ ^ t
a ^ ^ ^ ! puisque je viens de prononcer le mot de 

r 4emee44 ee p,t> i charlatanisme, il sembla Indiqué qna y 

LES SALONS 
IV 

A u x Cftampsn^ISlyftréoM 
Il eati»p««iU9,enp»4a^e»îed'uneteJlH ac 

cumulaelon de peintura de auivraune murclu 
A peu prés régulière. C'eat pourquoi jt: vei1 

un peu an liMaid. •x>to»tpT««pi« sane ardre 
1°B cBUvrea dignes d'attirer inattention a 
titre quelconque. Et puli i l i a u t se borner 
risque de la aaer dans l'oubli quelques < 
vo's intéressant». 

Il ne laut pu- perdre d* vu.», en ftt'rt. a 
le Salon dtj Champ-do-MarsjA son tour, ne 
ouvre ses partes et qu'il faudra recommeiv 
le m£me voyage d'expioratiDii, gravir le 
même Calvaire. Donc, voyons, un peu ei 
courant, avant de groupai ton article- de b 
région, ce qui mérite encore l'examen arlis 
tique dans l'immense caravansérail du Palaîi 
da l'Industrie. 

M. Bottrloitt, comme M. B'raud l'an der 
nl4r, a l'antre Salon, mêle bizarrement U 
légende mystique aux scènes de la vie m 
derne. C'est d'un goût contestable. Ch«z 1 
Demaret, on acnt l'inilutinoe directe de L 
gnan-BouvereLSontabiennAnm Péri» tnm 
n'en est pas m ins d une franche ezeeutii 
avec qu lque ém tion en plus. Les aipec 
de la Bretagne où les costumes ont conser 
tant de pittoresque ont Aussi séduit M. Bach 
qui fait preuve de réel vouloir dans son Après 
ta ?nêSM. La symphonie dos Jaunes dans CE 
cimetière entourant la vieille église campa 
gnsrde est henreu.s. 

M. Beauveri,* n'a pas cherché dans ses Sai-
tiwihanque» la profondeur de sentiment du 
maître Pelos, mais sun teJblaantln est com­
posé avec bsbtieiev D*a* en Èiort de Brutvs, 
M. Wertheimer noos montre un grand vieux 
lion mourant de vieillesse et de consomption, 
sons les yeux attrietéTde son dompteur qui 
perd en lut le flou de s s représentations. 

La femme, éplorée, plonge lés mains dans 
la crinière du fauve r'liant, tandis que le* 
autres animaux dont la onrloatté est vive 
ment exe té-t, se pressent anx barreaux de 
leurs cages. La scène a U caractère d'une 

|0<varaaa.eat. 

nous lea rtfi 

•al Mats i 

eréaus ttAeasaaltea. 81 U Parlamant f«B^ 

M. leear, -Je 

E(Tràs 

dticuterai Tpaa , P<>ir lesquels 
nplement qna ai | lement fait, 

. d m 
• 

u * K ! " j e dirai 
tue 4aa a»>samMaaa du Parlement te prononce toitaa les plus saugrenues 

lésireax «s abarenaTLnoçeUUJ 
j'seesïpss dene as proposa on de loi. sauf 
poteVU eréaUo» d>n mjatatera descoloai 

de M. Clairln. parl'abi 
, une recherche dea elle 
bourgeoispim 

i A produire les 
i puissent 

sHélerie dans le bi-
, U préoioaité dana l'étranger 

désirenx ée cbarcbai la oooeillatlou avss la Sénat. \ M. Glairin a n'épate » même pas lea sim-
) ' « W ? * Î ? . . Î Î JK»Mi?i . .d . ,a^^;! . ' . '"n"!' j Pi" : " " « « « rt™ - « « « | 1 * P " ' * • Mme 

Rose Caron, ce qui aggrave alnguHèremenl 
n L ^ i t i dâ povUlaatita 4e la aaartne son cas. Est-oe de la fnmlaterie on de 11 

Leaeolont*« aorteatresaf dama ans nouvaHe voie, ' follet T Fsut-il se fiUher ou plaindre M. Clai 

teg******™^ ''imf0m ** ^ , à C b * "' i rin T A votre choix. 
Tabula qu'il faut te hâter da faire un armée ce- 'D*barbouillons-nou<< un peu an regardant 

lOBjtaUanor U défense dea colonies, cai le autTrige ia sortie de l'eglue de M. Jennoon-Navier, 
Î S W B , - ! r t - Ë ! - V£L3 f ! « ° « , U tt • " • b » " " é l 0 * * dans lea tons gr» «ù *ea aU g i 4 . euattngant. fTres bim» anr pi .slaar. ^ ^ N M ̂  o b M r ^ . f ^ ^ ^ ^ , 

M. sanme, rippertat — La qsaselen ne sa pose de M. Bnetars, une toile ne) peu bleutée 
paseoeama rient da ta fat/e M. ta aonekeseratalra m a i B 0Ù l'artiste a su faire vibrer la corde 
^ - a t p t m s A i v i est êe Aoaaai aux colonie, ta Patriotique : les deux envole de M. Axilette, 
aaaainrs admialsiraUon poaaibta , U r».u dea ré- j un ancien prix de Rome trn peur temteoaraaivi set ée Aoaaai aux cotarus 

—1 adminiairaUonpoaaibta, Il fan dei 
setts adisnvttatrttfnn rt cei réglât coi 

I ee> M'en 'appelle ta régime eolon >l. (. 
IfMtaa ahoess as peewn' chas l i n l i 

déterrasse de« tares de l'Kcolfl, fait 
preuve de sincérei recherehee ; an tout petit 
cadre de Al. Gilbert, Dimanche qui représente 

en iifiu.'î e»l taie éataetaima. Uae I une maigrichonne ouvrira j e Parla A ne toi-
axesealve sat maa ausna ëa Soua- ltU)ti t /ea^^aj*, de I I . Mertana, petnlnre vl-

da la commission Isa droits [goûteuseet trée mteeae d'exprsaaion. A ta 
restreint». Nons Avons sxsmlné Cm un*, de Ber(Mret,le Caêar*t,d* Merean de 

Tours, Premier Quartier, deHaronrex, et en-
un un très axxallant tableau religieux de M. 
Danger, deeeln* avne «meJeur et brotwé de 

La peinture milltatre a ses fervents. Pas de 
mOBiS nouveaux A signaler, o u i s la dépanne 
de talent accoutume* dans le Jtteeer de II. Ser­
gent, u«pan sMiaJ, dana ÏAJHtqu* de Qirar-

' annfaUsjA vas qttatqae part. 
n'eut ans 4s mm Haïras as rras 

jaWaaViruir. 
La eauMnsentau ne rerleane 4'i 

•nuSin*naesn « ' * * • * * f?» 

oonnsr ia 
ministre dei eeloataa. 

français, l'arme au bran, im 
- .es d njtirvjknVtni-

pr-'c;ilions qui jaillissent des levn ;Û1 deslévree_M|T»in-

augurer de M. Orange. 
fcen poHrsiUextealan sont 

va anus dire. Tant- de gens éprouvent le be-
soin de léguer à leurs petits nerf'àja.'uoe re 
produeiion dejeurs.traite an oartenfate, n 
pan d'épiée on en sucre d'orge.'Tevre le' 
goflU sont dans" la nature. CeÇjffly^ d'à 
musant, c sat que, an général, leaportratis 
lea qui peignent b.en ne font pas fanaein 
blant. Voyeï le portrait de Séverine,par^liiii 
Btsauiy-Sorel. Cela rappellequi l'on voi'Jra, 
ex copié 1< bniilitnle clironAqueuan -r A moin-
qneça ne soi t fait d '... es bue pbetjgreph • 
liigremeat itatêo: , 

l'ar bjnhaur, Mmelieaury ti>}jeLa\.aa I'»déi 
11 uiet'te uns déaMcace fort apparente ri mi h 

ciln de la toile.'De sorte que chateptt *e rlll 

i l'ait s 

le monde.ae içjrupe 
ide regarda urne to k 

prenve de talent *- -qneition 
de ressemblance a PUL.. 

J'ai dit ce que je pensais de H. boni 
r.aestant. Je pense da plus en plue 4* m 
Nos pejnires n'opt plus celte ftlj;'i|fr'amour 
de la nature en Jajia s«£ aspi-cts quf.fiiKsi'jit 
les grands portrait laies d'antan. A I 

Aeaai ont-Us -retours A dea art|Çi*s. M. 
lUsdiet nous mont Û», par cxeajplt, .pul/' 
ejncje Francinque'a^nrcey. comnwen «VIUL 
ffmt timr, -^he^sa Uille, Mmet«Av'<lrrl»(u>n 
(îela fuit un ensemble de pets-onuaifs. Cer 
laines parties de' l'osivre sont quelconque-
d'autres ont un mérite d'observation. L'ai 
litre pschyderme^que du a p'atr arche de U 

de Douai » est as-ez he'ureit'ajpient reo 
Mine Bi'isaon, «lia est sawit 

i ta-brr"ii de M. Baatmet, celui 

Ou; 

Jepr'-fè 
de&L, LAj 
boa peiati 

d'arUslet. L< 
graveur Marmiia Uaaboutitis 

son iils et ceux qui les * ntourect sont prit 
Mirlevif, dans cette ciosctenCtcuse dtuJc où 
1 nliv,dualité da* lypea ae dégage. 

Ce n'est pas I« père Didou par Qormon 
toile assez plate et sans accent, qui fônovera 
le fAflrV.t, non plus que ceux dé MrmjAvb î̂  
Foula, 4e MU. ûéraud. Bunoer, Couturier 
I^amaarl et autre*. 

nfsfnt les pavsijrtsteB. LA, lesFrançai* 
i-o.it vraiment maître-. MM. Sogliardinl, Pa-
u lelni, J.ilesaAAmpaa, éaaenéseAr U Poitevin 
.\oval, tioiiieaeU Paul Sain, ïannA, tia-
irnlart, rVançau, IliriJIot, ont une virtuoefti 
étourdissante. 

Parmi les nouveaux venus, ou du mofni 
les derniers venus, je citerai H. Didier-Pou 
get, qui a beaucoup de science et une pro 
fonde habileté, mais dont la touche n'est pas 
débarrassée d'une certaine lourdeur, même 
dans les tons clair?, MM. Guéry, Delpy, Lo-
p sgich, chez qui l'étude des plus petits dé­
tails ne nutt pas A l'effet d'ensemble. Voilà 
de boue paysages, tout pleins de lumière et de 
vie saine. 

J'attrais roula passer en revue ici, ceuxdei 
art sles du Nord qui n'ont pas pris plac; 
dans le cadre de mes précédents articles. Mai! 
il vaut mleun, je erois, terminer pan nbt 
compatriotes en groupant ceux dés Champs 
Elysées et du Champ dp-Mars dont le vernis­
sage vient d'avoir 1 eu et d'où je sors. 

Mes prochain* articles seront donc coosa 
crés A cette seconde nnbUnttasIoa irhnlifni 
de 1 année.. Je puis d re, dès maintenant, qut 
l'on trou ve là dus satisfactions non ressentie! 
au Palais de l'Industrie, quelque chose de plut 
saillant et de plus sincère tout ensembie, avec 
parfois, d aussi violents parti pris d'art. 

Llun.lMo«,uE/.. 

Le "Réveil du Nord" 
ET LE PARTI OUVRIER 

Nous Usons dn«le Travailleur, sono In ru­
brique : LOWMBI ' 

nons a prend qae ies citoyent Baslj et La-
n seralauL invitéa é préparer le lorrain èlec 

jn faveur du ein idat oppurta .o-pinamlnta. 
Il» n'oseront paVnÛir a Lomme faire cetta jnsu-

in besogna. Nous n* lea croyooa pan e a -
>re a a a e i corroaapaa pour rela. 
Voilé en quais termes l'organe du Parti ou-
ler traite les citoyen* Basly et Lamendin t 
LelLevtil d« A'ard.qui duit tant, etju>q>'A 
>n existence même, aux deux principaux re­

présentants du ajrndieat des mineurs du Paa-
de-Calais, aurait le devoir, ce temble, de 

•adre énargiquemant leur défense, nt de 
faire justice, en termes Indignés, des groa-
siéree injures dont Ile sont l'objet. 

Msis le Réveil est le prisonnier et le eervt-
urdu Parti ouvrier. Il n'a même pas craint, 

pour lui plaire, de publier cette stupé­
fiante déclaration : g ru 

itMSI BRrtPKCTASJLK 

>L0Rtt I 
Il protestera, évidemment, ear il lui 

difficile de tains nuir. ment, sous peiu< 
aliéner les sympathies préaevsn de ton* 
B mineurs. 
Maie voua versez qu'il le fera avec modéra' 

on, aans se fâcher, presque pojr la tonne.. 
Et In Travatiitw et ses amis teeonamen 

itoùit A In prnmére occasion, A imeultei 
Baalv et Lamandm, eeoendant que le Jataei 
chantera (en ïèunuges de Jules (HenoH, d* 
Lafargue at de Delory... 

Notre confrure a paru se froisser, vu Jour, 
que noua l'ayons appelé équllibr.tté. 

Nous lai avouona b en sincèrenMnt. pour­
tant, que son sjnnnee A évoluer ain l < 
lia rad «a»», tan radicaux sooialbataa, le 
caltséns pnsnnMlhnnnnt i*s cotteeiivietea ; 
habileté A concentrer tons ces gène «rai en dae-
teatent ouiJiarwneal les une les aétr-a, 
et a inîurtenl oomfriedn vient ds le vo'r.eXbf-
citent davantage dhaque jour notre adm rg 
ration. O.R. 

MVN LÀ É m 

A. Reubaix 
. , PtaaMaWM^ftP'aacfc l laBajMap»»; 

,&rajtdée PKtivoe», raj duMouUn, 

' tairaet Dilliaa, tto Brevi-ta.: 
m l » Irtce». rue da C .liège, 6!) 

. . gr*re; naeaaa neuve DaUttto. 
100 {rériataa au tisiage delà rue Nain, 20 i 

•Wfifafe ^-4,' ,7^?r,iil9r?l«^ 
t, UOiuréïistea, tissage Duha-
e.IIfJgravl-tes; en lotit 1079 

ouvriers en grève, e npêcliant de travail 

CMeVe p&rtielle à la Uinturerut 
Motte et Meillassoux 

Samê8UHneuf h o m - s ^ j ouvriers dégrais 
soura da los ine de teintures et apprête Motte 
et Me:Ilass,oux, rue du Coq-Francs a, ont 
a ait té. la travail, demandant ii:i-~> csniunes 
î'uugmantnti.)» par jour. Us d niin <<'iil 
f'fînlenrent de fslre leurs journées, s o ' H 

ajppmnvlnn 
tout l'impurisat personiiel de t'oeina aottU 
v e r a ç b l i ^ de chômer. 

,t Reprises dans les tissayss 
Cauimeon la va, l« yr. i « M i > M e laus Ji 

tlaua teinturwiv-s un piégea et dans ke tu> 
lurés ; rnïîr'n y M eu danVlapréa-mi.lf de -»• 
medi de* pourpur'ers qui oot enfin abouti & 
im lAaultata concluants. 

Ainsi le travail sera-Ml repris lundi matin 
autananoe P«ul JftrouvfstetBarenne. ou le 
g r ê f a i e f n n t obt-ou sit^faction a la plu 
part des demander qu'ils avaient fa tef. 

Dés Eamédi so r, une vingtaine d'ouvrier 
« V ' — t ir»"» le travail M ».saage Vve D-
laUre, rue- d«- l'Aime. Ou compte aur une rt 
p'ise générale de* deux tissages, rue Nain t 
rue ffeTÀriha, pour lua l l . 

Knflo, on espère sur une repris-; A In fila 
tuee-de lainey cardéos Ernunlt-Biyari, rue di 
Grand-Chemin. 

A Tourcoing 
Lagrère du fis âge Toulemonde continue 

t jujoun dans lea mêmes concîT"' 
eu bier tnatm entrevne des **U 
uatron meieaticune «ntente n'est 
Lea ouvrier» naît venu» en banJeju'A U place 
rhl-r«'.ù ils hl. sont disperser.. Tja group. 
est venu A la brasserie sociale. 

Dans l'aprèi midi les délégués es s mt r-n 
due A i t mains [tour solliciter au maire l'un-
toriention de quêter ou ville. M.Hissehroucq 
leur a déclaé qu'il devait consulter ses col 
collèges de l'a immigration. 

A la filature Pollel, le 2» rattacheuru res 
toul f t grève, maie il y a tu repris*, p u tt.ib 
<ia travail. D» nouveaux ràtlaoheur, oot êK 
embauchés et le- oonducleurr et cardeurB 
font marcher quatre métrera. 

Chronique Locale 

ROUBAIX 
dntt Ai'aetHe, hier- matin, vers huit heure-, 
quand passant au Pont du Nouveau-Momie, 
à l'extrémité de la rue Ampère, il s'avisa de 
descendre la berge pour pécher des petits 
poiseom. 

Le jeune imprudent perdit l'équilibre et 
tooiba A lea'i. 

cria, M. Charles Ddvoa, quai de 'fou-

Ce ne fut qu'une dernière heure après, 
ion le retira de Veau. 
Le cadavre a été transporté A la morgue de 

l'hôpital, aprè- avoir a»M leiaman de M. le 
doeitnr Lnngillére, médecin-légiste. 

Accidenta d'uelnen.- Hier soirversCheiret 
an" ouvrière «l'un pHion ge du quartier da la Fosse 
iul-Chêoei. *;ari« V nuenbrouck. rue Eossml, i 
tu la min gauche prise dana un cngrenige. 

Quatre dô gU) ont clé écrasés; l'amputation J-
['lûieaaél* Jugée nleeasairé. 

ML 16 docteur Dslaitre a donné ses soins é li 
blesaee. 

— Dana le mèma quartier, atarla Olrei, en net 

Chmaubrc nyndlo» l« davn rentirnB 
- Ô o i 
livant 

breade 
"* " " Oamaradéa, 

Non sommeil hnurenx ds pouvoir voua a 
r que tous les «ynuiceti qui nous ont prl 
rgênt lofe «n notre malheureux grevé ( 

_ . a pouvons qu'applaudir é est aeta de so-
lldariu at â les assume da toute notre graiiiu ia. 

Noua oiona ê pèrar qu'aiani donné ea qui pré-
da. voua vou- feraïun devoir de repr»n4rs place 

ions d'aa«[Ster A l'Asaemblée général' * 

Cevçkm». (Iran'e rue, 111. là* 
im, é aïoq beurea du a..ir, afli 

Pour la commission, 

CnnamsUn ée- coej« — Lundi, 11, ches 
Mulller, route d Cioix, Bandage du 3 de 5 
pourdôOfranca paires de l'Unir a 10 franc-
routrn le société du Maréchal de Coyghem A 
' 'taque de la paille; qui a eu lieu lundi der-

r, la Ire paire a été nulle. la 3me a été 
gagnée par Mullles, laoaequi éta t unepaire 
OM plaisir qui a été gagnée par le Maréchal 
et la 4me par Mullirz- Beaucoup d'animation 
pour cette partie très sérieuse. 

Le Vainqueur 
•ina ont fait toilette ; H eriolemps 

.a partout da aequata étalage* ; 
'4a Congo, anargé 4s gloire at A'ana, 

TOURCOING 
CONSEIL MUNICIPAL 

bsOntseil donne l'autorisation de passer 
«vtmé-plr eontrat pr vé, pour la fourniture 

de paniers métalliques nécessaires k la eon 
dUKM publsqnaet vote le crédit de «Me né 

*n lemdit M lynnn 4 . n a m 
Un graûS l;nlit est orgaolaé au Lyoée d» 

w 7 a é l pr|n1rout part dea gioop«" 
•'u»;jnrt lycées, notamment celui 
:qtrt isrtit râprnaeaié ft une 

taéve pour iiavar le voyagamMafi élaenn. 
M. Tact au cnutraire soutient le bien |Sndé 

delademanab.desiibvention.fi faut egeou-
rager la Jeunesse; c'e-t l'avenir du pays. Il 
nrnnoso da >oter 7;>franea. n 

M.Silembier est lui aussi partisan rie la 
subvention, unis i! se demande si le 'b lire 
Hé 75 franc-, n'eut pas un peu éle é. En an de 
compte, ce chiure p i s aux voix est adejAé. 

Eaux polablen 
Le Conseil, sur le rapport lu moire, alopte 

U prftjet de non trncMon d'un r^tvolr A 
Monb pn-Pévèlfl qni permettra d'anc ~ ~ 
sur les points le* plus élevés d*e 
Roubiix et Tourco:ng. 

M. Le m*iredonni ensuite lecture d'un long 
mémoire, dont 11 est l'auteur, et qui a riâ lui 
demander nn s.ir enx travail, eu r le protêt 
d'emprunt de 0,280,000 U. A contracter par les 
v.iles daHoubatx et Tourooing, pour l'établis-
ÉBintaidu ssrrieedea eaux polablaa. • 

Cet emprunt autuiisé enveitn d'une loi 
devait être remboursable en 40 ans Adnterde 
HO» Au moment du vote de ce 
tiiéiovatt que les travail* a iraient pu être 
terminés en 181)1, mais par suite de ciroons 
tances diverses ce n eut qu'en 1S0Ô que )• 
•neiuee tiiùctionuera. L'emprunt serait donc 
rembouisibls A partira le 1896, n 
aune-* un MU de 40. 

U io «aire louiunt le cahier des charges 
et le tableau d'atm-rtissemant relatif A «et 
emprunt tt le conseil adopta. 

Hoaplce* . . 
L" Conseil est Appelé \ looner son avli 

l'irun projet d'aliénation d'un terrain ap 
partenant aux hospices et dont le produit to 
rait, suivant avis rie la eommisston, affeélé, 
avec qnelqnes autres ressources-A 1a eons 
tnietion A l'hospice général d'an nouvett 
quartier pour les gareons orphelins. 

Le Cons»il émet TIQ avis mvorsMe i li 
mee en adjudication du terrain fronts'eg t. 

( ou»tru<*rioo d'an nouveau quartier A 
l'iloaplco OénArnl. 

M. le mnite donne leclure d'une très injè 
res-ante lettre du la Commission da» Hospi­
ce- dont M. Droo est vice-président 

C-lti' lettre a trait au t rijet de construction 
dont il est p*nè plus haut, d'un neuve* 
quartier pour la-s gnçins orphelins. La d 
tienne est suivant plans et dévie évaluée 

vnlsr 1871, efaat.d Uàve pemnant plus A* U ans 
s appelé ans fonctions de receveur A 
• dtraft mmmUnmttW, Il a actuel-

ement plus da *^ *"1 rlir | f * i n " 
Ilrempllsaall dono les conditions d'Age et 

i • .errioeatdnnjit^WgnattmM ,mtt.\& 
Votre eomuiwaian. « JAP ̂  élè d'avii de f ire 

lroii a U leuisndYoV pXitm*m..raa ei a étaidi la 
l.q.iMab'ia da Ujirs«anaio<Ma4-. wlriltes A tin mit 
1S98. delà manière Waf^alTft Indiquée 

Atiparavaat. ails MliJfmreAanner ou* M. 
_#lahiye re»veur daTTlDannlr. tnnehalt au 1889 
at 1890, un t * i * f ^ F ^ ^ ^ r ï L f r " D C " a u i-
an 1er janverlSvl. fui porttlS tSTrVanea eteina 
députe le le'jnnvtanlum il • ' ' plus tou«hé que 

tes P» SU S3, ait 

loir, que le aomuja de 1,800 fraow ; .. • 

sus?, •ys-.sx̂ 'ai-ri1 ss& r. 
ds la diminution q i'il A.aubiaei continuera é sa­
bir jusque la nmd^-fré-aavsaota, depuia le 1er 
janvier W parTuftS % S ré-liicflûn 44 8.830 i 
1,800 francs fais anr lf.n-Aitemaat affecté au Re­
ceveur asTAbattoiAt qVil f a bei, pareulU d* 
llq il ' 

moyen de faniien batfmeni, i 
vieillards. Ou pou rôtit par sui 

grand nombre d'orphel 
•ds- Qian. 

: P 0 . 

idtnettre un 
et de vieil-

d l i O.m.tiI-.-i.in aura pris p u ­
is d • l'Enfant Jéaus oc .poiu'FH 

• .le ce côM un asile pour les vieux 
dre-evotr deséril^ptiqi 
le 78 garcoas orp lelins, la créatloti 
.'uu quajtier permettrait d 

La commission dei hospices serait heu-
neuse que la commiBion des finances voulut 
bien faire une visite sur les lieux pour se 
convaincre de la réelle utilité du projet. 

M. Taclt demande s'il y a dus plans aa-
nexés au projet. 

M. le maire lui répond sfarmstivement et 
dit qu'il ne doute pas que les membres de h 
commission seront heurt 

dans quelques détails 
iturex. Qu ml A moi, d i - i l , j'ai lu convietioc 
absolue que l'hospice moyennant lea amena-
geui<-iits que noua avons l'honneur de propo 
aer suffira longtemps awcore aux baxotae. 

VouïTavex vu, la création d'un niuveau 
quartier pour lea orphelins aurait pour effet 
de permettre l'admis»ion d'un bi-n plus grand 
nombre d'orpsbns, 120 au lieu de 78 
cours d'appreutisBage du fer et du bals 1ns-
tellè» A rHoapiee donnent de sérieux ré-
sullata. 

L -s orphelins abandonnent pour In plupart 
la couture ou la cordonnerie pour embraHier 
une profession qui leur permettra plus sûre­
ment pluB tari de trouver d t l'occupation. 

La construction d'un nouveau quartier ai 
rait tour efiet de mettre a notre dispoait c 
50 places de plus ponr les vieillards, 30 A 40 
pour les femmes. 

A côté de cela, un asile pour lea épilepti-
qoi.a tt pour lot vieux ménagea. J'aime A 
cro re que le conseil ne pourra pas nétular et 
je serais personnellement b 
voulut déléguer sa commiasiou eu un oeriain 
nombre de ses membres pour venir étudier 
cette interressante question si 

f iaient on de se rendre A l'iaviUliou de 
i Commission des Hoepi 

ÇlmeUèren en 
Le Conseil vote un cré lit pour acquisition 

e plaques en plomb pour numéros des sepul-

itori'-e au prorata | ar les deux villea de TouC' 

Sapeur a-Poaa plei 

M. |4 
IIOtel-iHMi 

lapport tende 

ex xtsé.qne 
sbAHmenta 
'idieat 

'.b:emr ducoUB 11 l'autortsat on de déférer Â 
l'action intentée devant le conseil de Préfec­
ture pur M. Picavr-t, entrepreneur de l'Hôte?. 
C iserne de Sapeurs-Pompiers. Adopté, 

CoaduHe d'eaui aoua bn V«ée parMlejai* 
La coniininSKin dea Financés qui uur>. A User 

la redevance A poyer pat M. LapUt, ûl-taur, 
ru« Jean Legrand, aulonas é placer une con­
duite d'eau sous la voie pubhqi 

•M 
M.ls mair 

M. Leroux, directeur an servies d 
pro use d'employer la rabais d'aï 
u verses depeneesnoo prévu eann rie - w Adopte, 

Rapports) de cotannlawlnnn 
M. Tack, au nom de la commission'de» Fi­

nances donne lecture de plusieurs rapports. 
Avant de commencer sa lecture, il prie l'ap 
pari leur de loi apporter de la lumière, 1 éclai­
rage de la salle lalseant beaucoup A dénirar. 

Un premier rapport et relatif aux démen­
tes de liquidation de retraitas formulées par 

de l'octroi M. Delahays et Dei 

et dépaseé 
/ue- années I Age de 95 ans ; entre* c 
receveur dens le service1 de l'octroi le le 
ver 1WW, tl a atteint et dépassé Jepnia 1 
isnd< r 1800, art ans de servies*. 

M. Heureux, né A Tomeoing le I Juin 
s«t Agé de pins de 9 

• talnMI,. 
d»ne la l*r-

nnuel de«,Htltr depun 
1891. 
•flU ral/aija VA.%. 11Jahjy* eat lijuldfe i 
130 tr. 21*. 11 lulaaLan oat/e accorde : 

l ê n W a e tjrall..iu.nl en 1892, 
~aeHM «Stt 

a 1892. 

h ' d e W . Deanox aM4Uiaa ht 
•omtne de 1320 r. 13. Le conseil adopte. 

Autre rapport : df loaude du conoaasion du 
dAwi i iclu.tt de coaatxuire lea boutiques de 
marchands KralrflT 
• Mu.fttfr,, •» <• ' 
Iieee le eMata du M atue 1HW. «w» I M raa-

eoy* à le Commtaalon de. Itasetee. l'exemea e'uoe 

S i WiiUnsclladta aAaitaviseUen a> esnaéroira 
ia riamp 4a foire. da To'fteowg aux oondU^oa 
ordinaires, Soit nrtTTrancs la mètre coorenl ponr 
Isa marenaeAa; it ISUJIMCD aaM t Veraér t i » 
asiasa mnai«f la, à ia ,0s • * chaque faixa, et 
avsnl,l'enlèvement da iot matériel, une somma de 
mvnewaaeai-i . t . n i « i - s » -, . . . 

Si eeite autorisation ne peni lui «Iraaaaardéa. le 

s»."5««feva»aj^rJ:.praa' ' 
aaejae.aa. aajei .«watrM tavorabia é lf 
X ^ S f r Wt ,rs*r*aiT |e la* r̂ ihraS 
ttoa,'4- 4» tir M l*li. Oe la conatéus* 

Le *• apporte»*»-, 

irsrpport mite aux voix 

! • , , „ . . r>.r 

en *4j\ 
Uoa ui suamp 4e tantp. 

Les conclusions dé 
sont sdoptéea. 

Mi Tacltcrsentite nn troisième rapport oon-
CéW»ni adauiaodede subventiontupplémen-
tzirepoiiï te tribunal, de commerce. 

iTesirtenre. ' ' ' 
Dana la -è-ttes de fo Ifava 1S9S. veua aves rea-

voy* é l'examea 4a U AijaiaiVH'on-dea Financée 
une iduKiilede aubvention 
•entés par M. Kdounrd S'i, i 
ée t:.rmrn rca d» anMs.vlta 

La de m nda aa, bsaéanar ca.qtf les tratanx du 
Tribunal s'éttnf TsrjeWant^ •'' 

Ktoiisrd i ' i , presfdentJu Tribunal 

'.dévei. 
i 4t oaNfaéessarté tt ' i m, ion i 

. le preliai 
l'è" éuàm-mûtiou de eub-

vamtioo de (ta mata ftiaaa. ••" 
,Volra Commlsalen. spEéa examen de la queeUon 

s «ru devolrdônbjeyufavl. Tavnrablea 11Terntn-
4e et aWe arW le fleneeU raua.*p t d'Iaacrlre au 

5«û«.w ,
bvasrrœ?„ «MIV, 

da «M (r. p mr eeri G»>» É partir do 1er ernl 189», 
da faugmaelalioa euasadiejiie (A apte*. 

'H. DaeMleDbHr naeante M nom da la 
Cennuiealon des flaane*ee» rapeart sur l'u-

Dana 1* kéince du 10 mers dernier, vjua aves 
enargé votre Oommia^oi. (les Fmaneoa d'axMftlner 
'-propo-rtlcn fatt*» parti» , lés Agenta-Vovers 
_ ir la répartition dea cooHne^au d'eairatieu 4aa 
Ciieioiuet de grendt-uaunuaicaiion ; catta nouvelle 
répartition était Décadaire par snite de l'uniSea-
Ham dea chemiDa de sitande bommun cation dé*» 
^.-"L»? ^ a * t Oéaâ al 4..ns s aéa< ce du 3& 
avril 1992. et qui a eu pour but 1a simplification du 

m eue aot par h «.mlnuilon du nombre des 

b mars demtar, t l )iSnaa- aeuleoiMt da la 
ouvelleeéne intéressant notre commun*, le che-
îin B'é, te tbemln n* Il et le chemin a* 86 
HotrecamUugTOlaaiBAd peur l'aotretiaa de «M 
ehamin» a été fixé par le service vicin 1 eavedr • 

Potr le chemin i B. t 70 tr 
l'ourleauarolaa'lé. A 186 a 
Kl pour le chemin, n/,*», 4 710 » 

8oit aaaeaatla S ? . 
.nqHsl votre eommlatloa aaet li-

i liioorperéa i 
porttona ds eba-

aHaerait eiarte-nent la oiAnie q-4e" callâ" 
noua prnpMRous en coniééUei,* . au COL 
rtiaipal de doanar on a*« favowbla t u nronoBi-
• ^ d a ^ s t . taanienp^oferp. p r o p o w 

fl. Salembier» toujoUra au nom da la Com­
mission dea Finanoea d'-pise an rapport sur 
les demandes faites par divers obligataires» 
tendant A toucher Isa coupons périmés d l n -

ûg .e ,e projal de reaaantMient rt t'élsrgtaa«- -érflts ri obligation, y Bjogtani au total A 
ment de la chaus-ée du chemin d'intérêt corn- *"* "• *>• 

Conseil mu-

La cotomisaton conclut A ce que le conseil 
autorise M. le receveur municipal A paver 
ses sommes et vote le crédit de 581 f r . a é . 
inscrire aux chapitres additionnels de l'exer-

4 coupnna formant ensetnfcU la sotr.rBe i 9 
S3 francs pourront-ntae •avuatdurl'^mt-li. W 
tu tad,-f e u p p U A e n u i . 7 ; ; 1^6 S S t r.. 
port a.r» fait au badtut aupr,,am e n t a i r , d , 

V i"J
< ! ,t? ,^8f i <"1 ' 50»tralremant à l a d e -

tuanile de M Vale.vnn Becqnarl, a «le d aata 
onll n y iva.» p u H,n de » o s d mander 

utorlr-.àuon de continuer l parer au fur et 
Sa rtre , „ • 1 . « a , b M J p J M , oeelà-
reun lapa de Htrlpa r» cir/q ans feoulea fc 

partir de leur eché»o;e, les enupon'a elttreote 
W i r i l l . 443, 415, 447, 4 4 » . V , u i l'*po-
d>e*t, par«olra;''ja rtotirftiin du capit.i. 

- tnierêie auraient ceaaa on eateeralent 
<rVtre*««. 

naeaat airteL elle a cru devoir faire 
comprendre 1 l'irrotraall rjo II lui anfSea t ne 
rmmtntr1 a qui fie Br̂ rrt rapnllcaUon de la loi 
d* 15jotnl8ia. ' ' ' 

vaux 
là. Honoré Dutndrtler et plneieure de eaa 

lollègn' s émettent 1, vau de voir .douter le 
jlao de neoâelrlir» Jn'ÔV «ficher d» St ïhris-
ophe tel qu'il a al« eaposd A l , y.trina de M. 
tojpr, Ur.nde-P1,M. c . ..rail dsenM], le 
OTroonement dea grands tr.vaui eiicutea 
HtSf »U1» ala TanfteHag. 
>VI}'%?n i»J0>*'*<f«J!.ouaeil uariaot. 
ynedieeuertona-enjejé sur le point d e » . 

J?J£ » .?»•"« commis, on on renverrait ce 
J » . A la oomttlsili,, daaClodiaral s'écrient 
plusieurs conseillère 

A une oomnmeion sptclkle proposant oual-
o;uee attires. *^ 

a . Droa demanda al U «titre une commis-
«on spéciale pour7 la cluclier ds la Croix 
Bouge. 

W. Tact trotta» qrjtl y a plnad-utlHW * 
par da la ooaaUon'dn'clocàer «ala 

• n a S r t ^ ' 
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